
 

Rapport d'activité de la MN en 1988  

 

Sans atteindre l'importance du rapport précédent, ce présent millésime est d'une 
épaisseur plus qu'honorable : 160 pages présentées sous une jaquette élégante. Nos 
esthètes de SETIM/DIP ont, une fois de plus, déployé un talent dont on ne finit plus 
de faire l'éloge.  
Mais le ramage vaut-il le plumage ? Sans aucun doute et ce travail considérable assuré, 
cette année encore, par l'IGM Pierre FOURNIER et publié sous le sigle du service RPC 
(Relations publiques et communications - Georges DHONNEUR et son équipe), forme 
un heureux complément au rapport 1987 qui constituait à lui tout seul une sorte de 
«livre blanc» de la MN.  
Le texte est clair, bien aéré, sans jargon (ce qui est important pour la diffusion vers 
l'extérieur), complété par de nombreux schémas et photographies; heureuse 
symphonie polychrome...  
L'ensemble est regroupé sous six chapitres :  
- Evénements principaux de 1988  
- L'exploitation  
- Recherche et développement  
- La formation  
- Documentation et publications  
- Structures et moyens  
Dans un avant-propos, André LEBEAU, notre directeur, souligne q u ' « a u rythme, 
pourtant rapide, des  
transformations qu'accomplit la Météorologie nationale, l'espace d'une année est trop 
bref pour que le plus souvent on puisse, à l'endroit des entreprises les plus 
importantes, parler d'aboutissement. Mais ce même espace de temps est suffisant pour 
constater la progression et pour juger si, à travers les difficultés qui marquent l'action 
quotidienne, le cap a été maintenu».  
On sent parfaitement, si l'on jette un regard «synoptique» sur ce rapport que la 
météorologie se situe à un carrefour de sciences utilisant des techniques de pointe. 
On sent aussi que notre maison bande ses forces pour de nouveaux efforts.  
Le rapport d'activité 1988 peut être consulté dans tout service de la Météorologie 
nationale, en métropole et outre-mer.  
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